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ACTE PREMIER






SCÈNE I

LE PREMIER MINISTRE,

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES,

LE MINISTRE DES FINANCES,

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 



Au lever de rideau la scène est vide qui représente la salle d'apparat d'un Palais Royal à une époque que préciseront l'imagination du lecteur ou celle du metteur en scène. Au fond de la salle, par-delà une vaste fenêtre à balcon, l'on discerne la place principale d'une grande ville. Dans le lointain, l'on entend des bruits de clameurs populaires et de musique militaire.

Presque immédiatement entrent le Premier Ministre, le Ministre des Affaires Etrangères, le Ministre de l'Intérieur et, avec une allure quelque peu excentrique, le Ministre des Finances.

 

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 

Le peuple hurle sa joie.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Je n'aime pas ces masses exaltées. Autant que la haine, l'amour en fait un monstre.

 

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Ces masses vous ont élu, mon cher Ministre des Affaires Etrangères.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Dans le calme et la méditation.

 

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Le recueillement peut-être ?

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Précisément. Si vous aviez été Député, mon cher Ministre des Finances, vous auriez goûté comme moi, après des semaines tumultueuses, l'extraordinaire sérénité du jour des élections.


Le Premier Ministre jette des regards courroucés sur les autres Ministres.



 

LE PREMIER MINISTRE

 

Messieurs, l'affront qui nous a été infligé nous impose une prise de conscience à un moment peu opportun. Dans un quart d'heure nous allons l'accueillir au Palais, puisqu'il n'a pas voulu que nous l'accompagnions. Il convient de définir notre protestation avant son arrivée.

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Il a osé poursuivre seul son trajet triomphal.

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 

Seul ! Parmi cinq cent mille citoyens en délire.

LE PREMIER MINISTRE

 

Et son visage ne trahissait pas même l'émotion, alors qu'à pied — à pied ! — il s'éloignait de nous.

 

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Pour la première fois, il m'a paru heureux.

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 

Son regard n'est pas moins dédaigneux qu'autrefois, sa bouche moins amère.

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Il n'a pas changé.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Ce n'est plus le même homme.

LE PREMIER MINISTRE

 

Pas un instant il n'oublie qu'il a sauvé le le Pays.

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 

Des circonstances tragiques ont fait que la nation le considère aujourd'hui comme son libérateur.

 

LE PREMIER MINISTRE

 

Gardons, Messieurs, notre lucidité. N'oublions pas où était notre inspiration au temps de l'oppression. Quelqu'un — nous n'en avions guère le loisir — pensait à notre place.

LES TROIS AUTRES MINISTRES

 


Certes le Roi...

LE PREMIER MINISTRE

 

Le Roi nous a humiliés tout à l'heure. Et cela est d'autant plus pénible que, durant cinq années, il a su exprimer très haut dans le concert du monde ce qu'avec nous ressentait tout un peuple asservi.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Après un règne de silence, d'exil il a parlé.

LE PREMIER MINISTRE

 

D'exil, il a sauvé le pays.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

De sa retraite, il a exploité des forces obscures dont le déchaînement sera difficile à fixer.

 

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 

Il a d'ailleurs violé la Charte.

 

LE PREMIER MINISTRE

 

D'exil, il y était contraint. Il importe désormais qu'il la respecte d'autant plus strictement.

LE MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

 

Avant la guerre, il comprenait son rôle. Les quelques rares phrases qu'il prononçait en Conseil des Ministres impressionnaient et ne dérangeaient rien.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

On l'écoutait avec déférence. Mais l'on se souvenait que le Roi n'était pas responsable.

LE PREMIER MINISTRE

 

Il l'est devenu dans la guerre et dans l'absence. Dans la présence et dans la paix, il va vouloir le demeurer.

 

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Dans la paix, l'Etat sera démocratique ou il ne sera pas.

LE PREMIER MINISTRE

 

Or, Messieurs, la démocratie est en danger, et c'est le Roi qui, de par sa nature même, la menace au jour de son retour.

Acclamations lointaines.

 

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Ce qui vient de se passer ne nous laisse pas de doute : le Roi entend assigner au Gouvernement une place mineure.

LE PREMIER MINISTRE

 

Au reste, après qu'une maladie ait prolongé de six mois son exil, la passion que ce souverain sans sourire suscite dans tous les cœurs, cet amour que le peuple a pour lui...

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Est antidémocratique.

LE PREMIER MINISTRE

 

La reconnaissance où tous aujourd'hui sont perdus...

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Est antidémocratique.

LE PREMIER MINISTRE

 

L'admiration que l'élite de la nation éprouve pour cet homme si loin de ses sujets...

LE MINISTRE DES FINANCES

 

Est antidémocratique.

LE PREMIER MINISTRE

 

Dans le jeu quotidien des institutions, la personne du Roi dont le prestige est maintenant sans bornes peut fausser toute mesure.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Et la mesure est l'essence de la démocratie.

LE PREMIER MINISTRE

 

Aussi depuis une semaine, à l'annonce de sa guérison, à l'attente de son retour, si les cœurs simples restent emplis d'allégresse, les esprits plus subtils montrent leur inquiétude. Le Prince en premier lieu, en dépit d'une réserve qui inspire le respect.

LE MINISTRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES

 

Le Prince n'aura pas compris mieux que nous comment le Roi malade à l'étranger, après l'avoir nommé Régent lors de la Délivrance, n'a pas voulu qu'un seul jour il quitte le pays pour venir présenter son hommage filial.
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